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Les emplois concernent, entre autres, l’opération sur presse ou l’ébavurage.  
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Plaxtil forme trois stagiaires par an – de la filière plastiques et composites du lycée 
Chaptal, à Amboise (Indre-et-Loire), ou du lycée Pasteur, au Blanc (Indre). La start-
up veut aller plus loin : en parallèle, elle va monter une entreprise d’insertion, pas 
uniquement pour les personnes déjà formées en plasturgie, donc. Les deux 
industriels souhaitent « créer de l’emploi local, de nouveaux métiers et 
compétences » et ainsi « générer de l’emploi pour les plus précaires ». Non pas 
seulement dans les métiers de tri – ce projet est toujours pensé en partenariat avec 
Audacie – mais aussi dans ceux du textile et de l’industrie. Les personnes amenées 
à travailler sur le compostage de la matière – du broyage au mélangeage – suivront 
une formation CQP (certificat qualification professionnelle) et bénéficieront « de 
l’enseignement de ces nouvelles compétences ». Un « stade supplémentaire » à 
l’insertion pour que cette innovation ne soit pas seulement technique mais aussi 
solidaire et territoriale. La start-up espère multiplier ce projet en Nouvelle-Aquitaine et 
attend une réponse de la Région. Les Hauts-de-France lui font déjà des appels du 
pied. Ici, en tout cas, la structure pourrait accueillir jusqu’à vingt personnes et devrait 
naître d’ici la fin de l’année. 


